
Un gaulois chez les Irlandais 

 
C’est l’histoire d’un mec, moi, jeune français de dix-neuf ans, étudiant en seconde 
année de Bac pro « Conduite et gestion des chantiers forestiers » au Centre Forestier de la 
Bastide des Jourdans. 

Mon aventure a commencé il y a plus d’un an lorsque mon professeur de français  nous a parlé d’un projet de 
mobilité européenne Leonardo qui consistait à partir 15 jours en stage en entreprise dans le sud de l’Irlande, à 
Waterford exactement. Durant un an nous avons préparé ce voyage et étudié ce pays, aussi bien la vie de tous 
les jours, que le domaine forestier. Nous sommes partis en mai 2008. Les jours passaient et au fond de moi je 
savais que je reviendrai dans ce magnifique pays très accueillant. Quand ?  Je ne le savais pas encore. Au milieu 
du séjour,  je suis allé voir notre contact irlandais, Adriene Booth, pour lui demander s’il connaissait des 
entreprises forestières qui accepteraient de m’embaucher pour l’été  afin d’approfondir mes connaissances sur 
la forêt irlandaise. Il me promit de me contacter  une fois de retour en France. C’était  une personne de parole 
car je reçus très vite un courriel, pour me dire que c’était OK. Je l’appelai avec une amie qui me fit la traduction 
et il m’expliqua le lieu et le travail que j’allais réaliser. 

Début juillet, j’embarquai sur Irish Ferry à Roscoff en Bretagne, avec mon van aménagé en camping-car. La 
traversée se déroula très bien. Si vous êtes comme moi un lève-tôt et que vous effectuez un jour cette 
traversée, vous aurez la chance d’admirer  des dauphins jouer avec l’avant  du bateau, les voir sauter passer de 
tribord à bâbord pendant plusieurs minutes puis les voir s’éloigner comme un rêve. Enfin, j’aperçus au loin les 
côtes .Très vite je me retrouvai en calle  dans mon véhicule. A ce moment,  je n’avais qu’une chose en tête : 
attention, il faut rouler à gauche ! J’étais à Waterford. C’est une des plus grandes villes du sud avec une très 
importante université   

J’étais très content de retrouver Adriene car notre séjour avec la classe avait été super. Il m’expliqua que 
j’allais travailler dans plusieurs entreprises pour bien voir la filière bois.  

J’ai donc  travaillé deux semaines avec les forestiers du château de Lismore pour entretenir et protéger les 
plantations de frênes et de chênes. C’était très instructif et j’ai pu voir du dépressage à l’ancienne avec une 
faucille ainsi que les traitements phytosanitaires sur les parcelles reboisées.  Je suis retourné à  Waterford 
dans une unité de recherche dans le bois de chauffage appartenant à l’université pour calculer le taux 
d’humidité dans des bois de différentes  espèces et provenances. C’était passionnant. Pour moi, tout était 
nouveau ! Ensuite j’ai travaillé avec Adriene, qui est gestionnaire forestier. Je mesurais des volumes de bois sur 
pied. Il m’apprenait son métier. J’ai adoré travailler avec lui. Pour finir, je suis retourné à Lismore durant trois 
semaines.  

Cette expérience européenne a été très riche au point de vue professionnel mais aussi sur le plan humain. J’ai 
développé mes compétences dans ce métier de technicien forestier. C’est vraiment le métier qui me plait. Et les 
ouvertures professionnelles dans les pays européens sont réelles. 

Des conseils ? Toutes les personnes voulant acquérir de nouvelles connaissances et voyager dans un pays  non 
francophone ne doivent pas avoir peur de la langue. Moi par exemple, j’avais quelques appréhensions  pour la 
compréhension en anglais mais au bout du premier mois je comprenais bien ce que mes collègues me 
demandaient, puis au bout du second, j’osais parler. La langue n’est pas un obstacle pour s’intégrer. Il faut avoir 
l’esprit ouvert et être curieux de la culture du pays. Aujourd’hui grâce à cette expérience, je me sens vraiment 
citoyen européen ! 

Faites comme moi : osez partir ! 

Johnny Augarde                                                                                                               


